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Enfin une machine I malheureisen tæît imparfaite, comme Póvénenient.
le prouva, était pr parf.e toir ' avant du vaisse.aiu, pdOUr retirer le cttble
lorsu' un défaut S'y luiisterait.

Sa conufection fut terminée le 2 1mai, et, le l5 juillet, le Creal.
Eîîtr iquittait sotin mouilinge avec un chargement oinal de 21,000

tonndes,ont ,000 d. cable et 2,000 de cuves en: tele. Le cnpiitine'
était M. Andertm t l'ingnieur chirgé le dirigr les oVéaInluîîs de

la poste, M. CaninigM IM. Varlev et Thomsn represenmenila Comin.
alagnie du télégraplhle et devuienît, sans initervelir dngliii lve dlétaiil,;
Sexécution v.eiller A ce que les conditioridu t raiitî faient con îvIem li

blerint reumiplies. A prés une traverá danse laqiielle le Grea Eastern
uit inntitrer toutsa siitaiilite et tfinte su pli,:inîce contre une iris'

coiîtrrdre dirs pl.111 violenîtS et une mer trblu nail arriva le 1 9
au nu <idepv tîa de taletitia, et jeta alueI ihtits lit baie de
Bantry.

Cpna on préltaait l' atterrisage li büut ilu ge; eûbledestin
à ferier l'extrénmité de lit ligne et ehargé sur le ,avire lat Carlinë.
On avait creusé une tratlieihée du li f'alîaise ài lit plage, on, avntit ilarqué
lI rout! A suivre par unedu <ble ligne de b et, le 22 juillet. le

bout lu bl i anii. i terà sur iun prmît de viingt-cing Iarques,
fui hisst, la station glu té'-lgraibe. Auýiftt litCaeoline pit le l rge
et l..Viila le gros ebAlde juai îti dislanice de -i i klfiomiétrei , le
lenmaini. 23, l'extréinite vin fut sîîudée il celle die b lprincipal, ài
bord du Orut-Iaser. On lait a filer a l:a tuer la partie sodilée

uins le (reat-.'sftrni, escortó diu phin.r et dii Terrilh, s'éloigna
eiteîiîiit îlraorld et prit, pu i peu, ntue itenc d re A fi nee-ds;

On 1 dids lait I à 10 kpaitres par heure, et le enible. après ilvoir
dé,.crit >a ctainette, s'enfonç aie'iit dans l mer, m, étr en, arrière
dur vaissiau.

M1. Ilsell là exposé avec les détail ls h plus minutieux totes les
p'haise de l'expédition <ui coàniu;ait ainsi.c luniaant i söe soli.

vetnis lersonnels les ditrlrents raliorts <Iîbliés alri-s lélónomunt.
il en a compî [soîî lomm titi drane, ionit le hérs est le Câblejru

personli"'t dit les acteurs uîtnain s é >rolient des bilernatives
d1'eloir et il' inuquifde. d'nthouiiaisre et île darcouragenent, rr

leaquelles il est itisé de, voîir que le iarrateur apsé Po r n'être
ni calitaine, ni suldat dinis l'exp1 édition, M. 1ussell ne sernble ias
avoir désiré inoins ardemnient lu victoir4,e et, Ilorsq'il s* crie il
terminait ;îj.bataille est perdue, Il mais le motu d'îordIre est to iujorîurs:

en avntl"t on serait tenté de sourire. 'il lie sgit de l'ilie
des jîlus grandes tentatives de l'indasrie burîine <til ni'étit pLas
rnaturel, aprés tout, d'admirer lia persé véranier aux Irises i (l des
obstacles qui déraîttenlt ses lf'ort ums pouvoir la dluo r.

)'aîilleurs, s'il a draimatisé et quelque peu llîn le récit, M.'
lMissell ne a l'il as altéré, et, sous les couleurs doni, il Ii re tu,
se retrouve unie exaetitiîýe ruîitiense. Il reproduit l'tl)orl n ha'

exteiso, les Illuîes instructions dlnuées ruix physici.'îiu, tait i bord
dt GrquEternpt la suittion le alentia inlor la t ission
des liglinaux; ces instrtctio un ont d'intérèt que pour les lommnei

spéciux il lon i iricidemlnitîen, quelques pages plu luin, la leserip.
tion très-omnnire du 'abaonnntre de M. îThomîson, eiiployé i
ciostater les váriations liitensité du courant. Cet instrument, aussi
simple. glu . itgénieux iérite ceperlant 'être connu. Au centre

d'utne line creuse, sur laqielle s'enroule un til trs-titi, est sulspendîu
par il fil dle soie d'in seul brin to roir <'étain, qui lie pse
que six centigrammes et demi Uni. petit nitiant fixé ait dos de ce
miroir l'entraine dans s:oit vet lorsqu'il tutrne à droite ou ài
gauîtcle suivant le sens lit eoiuranit lti lpasse dans li ille la hlbin'îe;

un rayoil de luitiére p rîojeté par une lampe est r pallchi par le miroir
et reivovyé sur ilne é cielle graduée. Le trait limineux se promène
ainsi sur l'eceliel o tesiurlu Ile le courant varie, et, comme, la,
direction dît rav'one iticident restant ceante. la dlvition du ra1on

réléchi est loifdle de celle du miroir, lare iléerit par le trait lmi ii
lieux ugientalt en grandeur ibsoluîe avec la distance du miroir à
l'ehelille griilié, li sensiilité de cet instrueinit în pas en iel
que sorte de limite. Il (!lait tiii I eotiiiniention avi c le ca le:
un index tracé sur l'échelle correspomlait ai létat naturel uit courant,
et le trait lumineux, en s'éloignant de cet index, révéInit l'existence

d1111e cause perturbatrice.
l cas niu tardit pas A' se repirésetter. Le lundi 21 juillet, là 3

hores 15' de l'iuarés:îidi, le galvttomiétre auiclsait un lérIn get:t t
dls que l'on enl reconnut la gravitéon prit le parti dte coIper le

cable, après l'tavoirlixb nu ordagede fer, et de le relionter, en virant
de brd, pour trouver, le point défectueux, Les pliysiciencnsultéss

mli toinbWrent pas dI'aiccorl sur la distance de ce* point. Les tis
trouvèrent quîil était situé à 'viigt itilles, d1'ntitre A quaranue;

d'nutres Plignieit isqlu' à sixamnte mille, . Va M rley et Sauit.
dire prononçaieit, nuaorairu jiour ie ildistanice de oix milles,

Cependatit les inriis et les iigZineurs rvaient A lItter contre de
grave dilicntés. Oit avait arrté le mouveient dut Iévidage pour
fixer le efîble rut cordage de fer, et le câble, sispendu sur îîne haiteur

de t liatre cents brasses, épirouvatt le fortes secousses latérales. Le
cordage est reorté i l'avaut du navire, in souteuni le cable coupé
qui tombue à la tmer oit laisse filer rapidemnant lt corde pendant ue
le G E tourne sous l veet, et, après deux heures de travail,

ont Comiinecé iA mettre "i action lit macune d elév'îeiîn, dont la
elraudiière se trouve inîstllisanîte. On lui adjoint I'une de celles du
vaisseau, et le cble finit par s'élever avec unle tension qui varie de
22 3 l6 luintaux mLtriues. Le vai:sailu, ma1iînîtelinu avec hîbiletó

douis lit ligne dii vit he et laisant n mil seleiet ur eure, s'éle.
v it et iabaisit lenîîtemîîent avec les ondaions deu r er et sous le
tirage le i00 kilionintres de cAble suspindus la s. prou'.

Le 25, A <9 heur s I35 minutils du mnâtin, comîinle ou avait relevé dix
illes iirinî, conîrimît aux indintii M. Vrley, le dét'iîut

Ve< iamiueté i bord et li cawéedu m l es t îevoinluù. C'étit un mor.
ceui tide fer seimhiliible aux fils de lTarmature, quelue peu recourb,
trnîîelhant àt ses extrrvias, lant péiétré à travers lit gutta-perebîa

jilu la surface du ciivre. On coipu lia arti ndoîugée dt
vA lie i fait une sulidurît et, A 2 hîieules 50 minutes de I'aprósiidir

le vaiunoapi repend sua marche se u.. Tout allait bieli les
cirnunient ionrs électriques utiiint etis tviat i 3 heures elles

vessent de nouveau et brns'nlument. o n va done, s'écrie M. lIussell
se remettre fi relever elcore je ffble: . t ue vlui tÂchre de P'èiéé

Sop- le Tout iup vtnui pendant llque ion procide aux préparatifs dle
'opuération. les signaux reparaisSet salis que 1i 'o puisie eut coniitrIe

la cause. Les physiciens du bord dissertent savamnent et longue
ment.\1. Fil, le vétéian <Le telîtiri-se, se bogrne A ciîstat er les
capriCes les CAIeles, qui se taisent ou rerent la palroe ns dire
le 0ourqu(p.

le '.2dî tout vt 'a h nCu entore la mer et grosse pourtant, mais le
vaissia ' t cou 1re admirîblem t, ut i rédiit siukî'nt la
uitesse f. 5 n:udstu et demni, potir tie pass forcer la tension du eilul(. Le
Sphink, <pli e elrg'lé sd îis, ne peut sonilir eettu vitese
par le lunuvaiLs temps. Cn t ie ri Coiltenienit île vue. et I'n
reste itnsi sains nuiseu appareil de 'e; oui le regrettera plus
tard. Mais i tout marele si bien, qu'on lie veut pas perdre uit instant.
La joie régue ïï lord. Cette marche lieurlse semde 1nîu monotone i

M. ussell. elli e donine lieu A aucune iarration ilii reuix, s'écrie-
1.il pourtant. le eâble dont l'histoire se réduit fi rien I Tout f coup,l.' 2.. il uie heure dix mîiuîtes dul eaprmidi, le courant est encore

airrté. Cette fois il nei s'agit plus d' tii siinple défiaut, Muais d' tuc
pertu t)taldisolenieît. L 1mter redevenue tranquille ofle iroilis

I obste'e ài Jé tible opération du retour en arriére. Le relèvement
marebei assez biern, glîoiqiuue la tensiondu ible soit très-variable. On
Vr'iit par r mom 'ilents, <lit M. JIu*elI qu'il se reluse il quitter le fond
de l«Oeéan, sa véritable denure. lautrefois uit cotîtrnire, il
semble partager les réves des deux mondes et se plier fi leurs fan
taisies par son obéince En1fin, à neuf heures cinquante minutes
du soir, on relève lit partie malade. on la maCt de côité pour l'exainitier
plus t or, et 'on fait une nouvelle soudure. Le devidaige recoinu
tuence jusqu'à nouvel ordre. (é t c âble immnergé devient de
plurs eunl plus saItLîfisant. Sa résistance lisolement s'Iccroit avec la
presiui qu'il slpplorte et se utesure par 1,500 niillions d'uiités régle'

ientaires le 'Association britatiqiIue. Ou procède eendiît à
l'exament de la portion coupée, et, aux yeux des spectaceurs nionui.
breux qui suivent sur le pont le travail des physiciens, liplparait encore
uni fil de fer brillant traversant de part en part lit largeur du eüble,
pouir s'irrètar net à la suIrface. On croit alors A la iualveillance. On
cherche quîls homues fiisieunt Il travail dants la cuve ai moment

oia it s'est produil. Ce sont les uintims qliue lia première fois.
Ils sont tuls mntidés et interrogés. Le délit selblait manifeste, et,
ai le co mble. Pssssin du câble, commlie l'appelle M. lRuîssell, avilit

pu ét re décuvert, ot lui eût, saus ul doute, aippliqué la loi de Lyniizhi
Mais onui se bornie à orgnuiser la surveillance la plus active.

Leß t juillet et le fer août, le Creat-/'rstern continue sa route dats
les meilleures conditions, mais le 2 août devait être le jouir néfaste.

Un fort vent dl'ouest s'étidt élevé, necompagné il' uni broîuillard épals,
la mer devenait de plus enî plus houleuse. et le vaisseai s'y comn-
portait counte il'habitudiie. Les hommes occupés fi dérouler dans laî
cuve les spires du câble avaient cru voir liasser unt morceau de fer et
entendre un grincement tnétallique ils avaient puussé uii cri qui ne
fat pas entendu dui pont, le dévilage coitiiinait, lorsqu'à huit hîeures
liu mnatin le galvanométre accuse înî défaut d'isolement-, les épreuîtes

'usage n'indiueit rien le précis, il est imupossible de ca'.euler la

position lut défaut. Ou se décide A relever le cúble, sans avoir ntuctue
idée de lui distance A laqiuelle il faudra îotuîsser cette opuération décoii
rageante.
I Pendant les prélparatifs le relèveient, le vaisseau allniit A lia dérive,

le cAltie lilinit lenteient sous tnu tension réduite A 15 qhiutaux iné
triques, et l'on examiait les spires ians les cuves, lorsqu'un ouvrier
vit passer un morceau de fer qu'il brisa entre les doigts en voulant le
retirer. La miètie enlise d'uecidenît se reprodeisait done sans cesse j


